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- VACANCES - 

Nous signalons à tous nos abonnés et lecteurs que, en application 
de la loi sur les congés payés, nos bureaux seront fermés 

du 5 au 22 Août 

Nous demandons donc à nos correspondants éventuels de nous excuser 
si un retard est apporté à leur répondre dans le cas où ils nous 
écriraient pendant cette période. 


■ A travers la presse. 

« Le Figaro » a publié, il y a quelque temps, un article de Pierre Devaux 
à propos de «■ L’homme à l'icole du robot ». On y retrouve quelques-unes des 
vues particulièrement étonnantes que permet l'étude des plus récents 
« cerveaux électroniques », vues que des nouvelles de « Fiction » ont déjà 
utilisées, dans un but philosophique comme « L’androïde inspiré » (n" 1 ), 
ou simplement humoristique comme « La machine à poésie » (n° 3). A 
propos des « cerveaux » à performances... littéraires, profitons-en pour 
reproduire la description que donne Pierre Devaux de la « machine à tra¬ 
duire » déjà en service actuellement et qui n'est peut-être que le prélude à 
une série de réalisations encore plus extraordinaires : 

Tout comme l’esprit humain, le cerveau électronique doit être doué 
de « mémoires » lui permettant d’enregistrer les questions posées et 
d’emmagasiner provisoirement les résultats partiels de son raisonnement, 
qui doivent être repris ensuite. Ces mémoires peuvent être constituées 
par des tubes à mercure dans lesquels circulent des ultrasons ■— extrême¬ 
ment lents en comparaison du fonctionnement électronique. On emploie 
aussi des bandes de magnétophone, ou encore des tubes à « mosaïque 
cathodique », sur laquelle un pinceau d’électrons vient déposer des souve¬ 
nirs, pour les récupérer quelques microsecondes plus tard I 

Pour travailler, la machine a besoin d’un programme qui lui indique 
la succession des calculs à opérer. Cette fonction de « programmation » 
— un néologisme qui a le mérite de la clarté — est confiée à des cartes 
perforées suivant un code. Pour éviter des erreurs, on exige périodique¬ 
ment du cerveau des calculs particulièrement difficiles sous une tension 
électrique réduite de 40 %. Les erreurs produites permettent de localiser 
les lampes vieillissantes qui doivent être changées. 

L’1. B. M. a équipé sa calculatrice 701 en traductrice internationale au 
moyen d’une bande-dictionnaire magnétophonique portant en regard tous 
les mots usuels russes et anglais. L’inscription n’est pas faite sous forme 
sonore, comme d’ordinaire, mais sous forme codée binaire, compréhen¬ 
sible pour les lampes. 


(Suite page 3 de couverture.) 



